
Avant 
*Il serait temps de mettre un terme à la surévaluation de l'élément idéologique car il 

peut fournir les prétextes pour les violences sans expliquer pourquoi les individus 
commettent des actes barbares. 

La violence ne peut être considérée comme spécifiquement liée à une idéologie extrémiste 
(de droite ou de gauche) même si elle s'oriente vers la destruction intentionnelle de tous 
les obstacles avec la plus grande mauvaise foi pour définir ces obstacles comme des 
menaces à la liberté, la démocratie, la religion, le bonheur, la justice, les vraies valeurs…. 

Elle finit même par devenir banale en période électorale ou en temps de guerre, quand il 
s'agit de s'approprier ou de justifier le pouvoir de l'individu sur son semblable. 

Cette banalité nous semble de plus en plus difficile à admettre aujourd'hui parce qu'on a la 
certitude qu'avec le progrès, le confort et l'instruction, nous sommes persuadés avoir pris 
nos distances avec la violence. Quand nous ne sommes pas dans la douce utopie de l'avoir 
éradiquée.  

Cette certitude reste une illusion !!! 
* Avant de se croire le                détenteur 

- de la vérité unique et universelle 

- de tous les droits pour imposer des devoirs à l'autre 

- d'assez de lucidité pour voir les problèmes de tous les autres et d'avoir la meilleure 
(quand ce n'est pas la seule) solution pour les résoudre 

- de la carte du seul parti politique susceptible d'avoir         bonne idée pour nous sortir 
de la crise, pour résorber le chômage, pour nous apporter encore plus de confort et de 
biens de consommation….. 

- de la seule religion en contact avec le vrai et l'unique Dieu 

* Avant de donner des leçons de politique, de bon sens, de tolérance, de sincérité, de 
justice, de fraternité, de sagesse, de logique, de civisme, de démocratie, de savoir-vivre… 

 

Avant, pourquoi ne pas commencer par donner une leçon 

d'HUMANITE. 


